
Le ceff – Centre de formation professionnelle Berne
francophone met au concours une place d’ :

APPRENTI EMPLOYÉDECOMMERCE (H/F)
Formation élargie (E) ou maturité (M)
Tâches
Vous apprendrez à effectuer des tâches administratives telles
que la correspondance, la comptabilité, le marketing, les
commandes et la gestion du secrétariat.

Profil recherché
Nous recherchons une personne ayant terminé la scolarité
obligatoire, fiable, sérieuse, motivée à entrer dans la vie
professionnelle et aimant le travail en équipe.

Entrée en fonction
Dès le 1er août 2020

Lieu principal d’apprentissage
Tramelan

Conditions d’engagement
Selon les dispositions légales du canton de Berne

Renseignements
Auprès de Mme Laurence Weber, au numéro 032 942 43 43 ou
par mail à l’adresse laurence.weber@ceff.ch

Offre de services
Vous correspondez au profil recherché ? Alors n’hésitez pas à
nous faire parvenir de suite votre dossier de candidature
complet jusqu’au 28 février 2020, à l’adresse de postulation
suivante : ceff, Service RH, rue Baptiste-Savoye 33, 2610
Saint-Imier ou par mail à l’adresse rh@ceff.ch.

Arc jurassien
(FER-Arcju)

La Fédération des Entreprises Romandes de l’Arc jurassien (FER-Arcju) est une asso-
ciation patronale faîtière active dans le Jura et le Jura bernois. Elle compte plus de 1300
membres, entreprises et professions libérales, exerçant dans toutes les branches d’acti-
vité, et héberge 17 associations professionnelles.

Pour renforcer son équipe dirigeante, elle recherche

un secrétaire patronal (F/H) à 100%
Votre mission:

– Gestion, représentation et promotion d’associations professionnelles ainsi que des
commissions qui leur sont liées

– Implication active dans les prestations servies à leurs membres ainsi qu’aux membres
de la FER-Arcju

– Participation à la représentation et à la défense des intérêts des entreprises et des
professions libérales régionales

– Collaboration au développement et au rayonnement de la FER-Arcju

Votre profil:

– Diplôme universitaire en économie ou en droit (ou formation jugée équivalente)

– Expérience professionnelle requise

– Bonne connaissance du tissu économique régional

– Leadership naturel, entregent, flexibilité et facilité de contact

– Esprit d’initiative et force de propositions

– Capacité d’analyse et de synthèse

– Aptitude à travailler de manière autonome et rigoureuse

– Sens des responsabilités, de l’organisation et de la négociation

– Facilité rédactionnelle et maîtrise des outils informatiques MS Office

– Aptitude à se déplacer fréquemment

– Compréhension de l’allemand (écrit/oral): un atout

Nous offrons une activité à responsabilité et variée au sein d’une petite équipe expérimen-
tée, offrant des perspectives de développement avec des conditions d’emploi attrayantes.

Entrée en fonction: de suite ou à convenir.

Les dossiers de candidature (lettre de motivation, CV avec photo, certificats, prétentions
de salaire et références), avec mention «Secrétaire patronal» sont à adresser à: FER-Arcju,
Chemin de la Perche 2, case postale 1136, 2900 Porrentruy, jusqu’au 29 février 2020.

Pour tous renseignements, s’adresser à: M. Vincent Gigandet, Directeur, tél. 032 465 15 70.

SPÉCIAL SANTÉ ET SOCIAL

D
epuis de nombreuses
années, la Suisse fait
face à une grave pénu-
rie de personnel infir-

mier qualifié. Pour pallier le
manque de professionnels de la
santé, le canton de Berne a lan-
cé plusieurs initiatives. A com-
mencer par la première forma-
tion francophone de Suisse en
soins infirmiers de niveau école
supérieure (ES), introduite en
2012.
Jusqu’ici réservé aux seuls élè-
ves domiciliés dans le canton de
Berne, ce cursus est désormais
ouvert aux ressortissants des
autres cantons. Une opportunité
que n’a pas manqué de saisir la
Jurassienne Cynthia Allimann.
Sa volonté de devenir infir-
mière s’était heurtée jusque-là
par deux fois à un obstacle in-
contournable: l’obtention
d’une maturité (profession-
nelle, gymnasiale ou spéciali-
sée), condition sine qua non
pour entamer des études en
soins infirmiers de niveau HES.

Un CFC suffit
Jusqu’en 2012, en Suisse ro-
mande, l’accès au métier d’infir-
mier.ère était strictement limité
aux hautes écoles spécialisées

(HES). Avec l’ouverture de la fi-
lière ES, la profession est deve-
nue accessible aux personnes au
bénéfice d’un CFC, de préfé-
rence dans la profession d’assis-
tant.e en soins et santé commu-
nautaire (ASSC). Ça tombe bien
pour Cynthia Allimann, c’est
exactement le diplôme qu’elle
peut faire valoir. Le précieux sé-
same lui a permis d’intégrer la
première volée d’étudiants en
soins infirmiers ouverte à tous
les ressortissants de Suisse, et
non plus aux seuls Bernois. Elle
est composée de 38 élèves aux
provenances diverses. «Il y a des
Genevois, des Fribourgeois, des
Jurassiens et beaucoup de Neu-
châtelois», détaille la citoyenne
de Courrendlin.

Deux approches du métier
Cynthia Allimann est bien pla-
cée pour tirer un parallèle entre
les profils, complémentaires,
des infirmier.ère.s ES et leurs
homologues formés en HES. Sa
sœur suit une telle formation.
«En HES, l’importance est mise
sur la recherche scientifique. Le
cursus ES, lui, est davantage
orienté vers la pratique. Sur les
trois années de formation, nous
alternons six mois de théorie

en école et six mois de pratique
de soins, fractionnés en deux
stages de trois mois chacun que

ce soit dans un hôpital, les soins
à domicile, en EMS ainsi qu’en
psychiatrie. Après un premier

semestre en école, ponctué
d’examens, je viens de com-
mencer un stage au Centre hos-
pitalier biennois.»
La Jurassienne observe que sa
formation est méconnue en
Suisse romande. Il en faudrait
plus pour couper l’élan de la
jeune femme de 21 ans, habi-
tuée à agir en précurseur. « Il y a
dix ans, le métier d’assistant en
soins et santé communautaire
était peu connu également. On
ne savait pas trop à quoi il cor-
respondait, quelles étaient les
tâches à attribuer aux person-
nes qui exerçaient cette profes-
sion. Il en va de même, au-
jourd’hui, avec la formation
d’infirmier.ère ES.»

Pénurie latente
Sans l’opportunité offerte aux
détenteurs d’un CFC de se for-
mer en soins infirmiers au Cen-
tre de formation profession-
nelle Berne francophone (ceff)
de Saint-Imier, Cynthia Alli-
mann n’aurait jamais pu accé-
der au métier d’infirmière. La
pertinence de cette formation
ES, qui s’est développée à la sa-
tisfaction des institutions régio-
nales et a contribué à une aug-
mentation marquée du nombre

de diplômes en soins infir-
miers, n’a pas encore permis de
couvrir les besoins en person-
nel, demeurés très élevés dans
le domaine de la santé, à tous
les niveaux de formation.

Infirmière sans avoir de matu
Le ceff de Saint-Imier propose une filière en soins infirmiers de niveau ES, unique en son genre. Cette formation permet

l’accès au métier d’infirmier.ère sans maturité. Une opportunité saisie par une ancienne apprentie.
PAR NICOLE HAGER

C’est grâce à un premier apprentissage que Cynthia Allimann a pu accé-
der à la formation d’infirmière. MATTHIAS KÄSER

Soigner les futurs
soignants
L’essentiel de la formation
pratique en soins infirmiers
de niveau ES se fait sur le lieu
de travail. Afin de pouvoir for-
mer tous ses élèves, le ceff
Santé-social cherche active-
ment des places de stage.
«C’est un souci constant»,
relève Laurence Campanario,
responsable de formation et
enseignante de la filière ES
en soins infirmiers. S’il peut
compter sur un réseau de par-
tenaires de qualité sur le ter-
ritoire bernois, le ceff espère
pouvoir étendre ses colabora-
tions à des institutions hors
du canton. Un premier parte-
nariat vient d’être noué avec
un établissement jurassien.
Une bonne nouvelle qui en
augure d’autres, espère Lau-
rence Campanario. NH
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